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Le respe~l des traditions ei de l'histoire de la rul­

lure roumaine nous a toujours incite â etudier 3\'l'C' 

une pieuse consideration les valeurs artistiques 

musicales que le passe a fait parvenir jusqu'â nous. 

Nou!ţ nous sommes crec une histoirc de la mu­

sique roumaine, de la renommee d"un prince reg­

nant - Demetre Cantemir -. des recueils de 

quelques passionnes de la chanson populaire -

tels Ion Căianu et certai ns autrc' -, d'une romance 

de Ciprian Porumbescu, ou de quelques danses de 

Fleclztenmacher, Stephanescu ou Dimitrescu. 

Envisageant cependant le p3.sse <lepuis la pers­

pective actuelle, ou la generation des premieres 

decennies de notre siecle a marque une affirma-

1 ion longtemps attendue, nous ne saurions ne pas 

nous rappeler par une comparaison au phenomene 
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poetique - ces vers d'Eminescu citanl Cirhindeal 

et l\Iumulean, Prale et Daniil ainsi que toute celle 

gloricuse galerie de ns10nnaires enthousiasles, 

mais, somme toute, poetes mediocres. Des lors, je 

ne pense pas commettre une impiete â l'egard de 

l'hisLoire en considerant la generation des prernie­

res decennies du XX-e sitele - dans l'ensemble 

de laquelle Enescu passe eu tete - comme le 

premier chapitre de l'authentiquc et grande mu-
. . 

s1que roumame. 

~Iartian NEGREA, dont le role dans l"ecole 

roumaine de composition est bien etabli par sa 

propre creation musicale, se place sans aucun 

doute dans les premiers rangs de cette „genera­

tion d'or". 
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Je m'excuse des epithetes el du ton elogieux , 

mrus je pense que ces quelques mots sont bien­

venus s'ils reusisissent â exprimer un peu de ce 

qui e..st unique et original dans l'oeuvre de Mar­

ţian Negrea, le profil et le sens de sa mus1que. 

Lorsqu'on essaie de synthetisei· en quelques 

mots toul un chemin crcateur, on ne sait. 

souvent, si Ies elements significatifs sont ceux 

d'ordre technique et de langage, de message es­

thetiquc ou de conscience artistique presente dans 

l' ar lu alite de la vie. 

lVf ais la perspective que nou~ donnent quelques 

decennÎes SUI' les oreatÎons lllllSÎcale<; des annees 

'30-'liO, ainsi que Ies traits qui se detachesnt des 

oeuvres des annees '50-'60, tl'aits qui d'aillcm"> 

e confirment, nous permettent dP contourner Ies 

zones du langage et de l'esthetique du compos1-

teur, de la musique qu'il a ecr.ite . ' Jttsqu au-

jourd'hui. 

Dans la plupart de ses ouvrages , le composi­

teUL' ne l'ecourt pas a la citation folklorique en 

tant que modalite preferentielle d'expression mu­

sioale, car il connaît Ies limites et les servitudes 

qui resultent d'un mari.age trop intime avec la 

musique populaire. Mais îl n'evite pas uon plus 

d' employe.r quelques perles de la nmsicalite popu­

lai re, surtout lorsque le oaractere memc et l'ex­

p1ression d'un oerbain ouvrage l'exigient. D'autres 

fois, pur de tout pittoresque, il aspire a de se­

veL'0S relations contrapuntiques. Certes, sa s·ensibi­

li<te - legerement teintee de romantisme -, son 

gout pour la couleur musicale vive, â nuances 

47 

https://biblioteca-digitala.ro



1:u111plcxes. s11an• el fr&riquc, le m('nenl Yers le 

1nirag-1· i111prcssÎ01111istc. mais la fa('(llI'C dcmeun' 

;i11tltf'11tiq11f'. k l:rnµ:agp pPl"SOJlll!'I. 

Po111· dHi11i1· 1111 st~·lc-. mcme trcs personnel, ii 

faut. s 111sn1rf' dans 1·1·rtaines limites, a\'ec des 

rPf(·1·<·1H'l'S :'t c\":111t1·1•s (ll'l'SOJlDalit(•<; le plus SOU\'C•nt 

pro{·111i1H'11lt•s - i·talon -, sinon on risque <le 

sl' perclrc tlans un allignl'ment Yague et brumeux 

d"adjPctik Cest JH'ul-0Lrl' pou1· f'Ptle raison que Do­

rn Pnpm·ici. tlan~ snn n··rcnt liu·e sur la musiquc 

1 oumai1w. ch1•1·1·hl' :'1 clefinir ele la maniere sui­

Yanlc Ies {·le11w11h d1• langage Lle l\'larlian .~egrea: 

.. Son ha1'111011ic est ril'hc et app011e des elements 

no11Yea11:-..: i1 la m11s1quc ro1rnw.me de la 3-e de­

cP.nnH' d1• nolre siecle. A cote des harmonÎt'S 

classiqu<'s. un rencontrc des accorrls cxpressifs 

de sepli1~nw. neu\'Ît'me. de<> accords augmentes. 

qm no11s rappellent Debussy ou Ravel. D'autre 

part. ccrlnins chromalisrnes inaltendus indiquent 

J"harmonic' postwagnl>rienne cornrne source d"ins­

piralion. alor,; fJllf' des {>lf>menls de poh-Lonalit{• 

el cles ('()11ples d"accords ele quarle. de qui11l<•. 

ainsi que de J'(~l'!1e;.; sr·conde:'> ll~moignPnL ele l"ns­

similation c1·(•all'irc des procedes harmoniques de 

Paul I linclemith quc :\fal'tian Negrea apprecic 

louL particulierement.·· Sajoutcrais cepC'ndent vo­

lontiers Ies principaux aspecls de l"Jiarmonie utilisec 

par le compositeul' dans l'espl'it d'unc rnu:;ique mo­

dale resultec de l"ernploi d"une rn(•lodie d'Pssence 

populairP. C:es encliaînenwnts mucl:.iux en nuances 

ele pasll'l des reli·brcs morccaux pou1· piano „1111-
presstom l'llStiques·' ecrits en 191 l. tout cornrne 

ecs vigourl'ux accenls harmoniques de la .,;econde 

partie du Cuncerto pour orchestre ecrit en 1963. 
clecoulent cl"une tres originale intuition des ya­

lenrs harmoniqucs contenues dans la melodie. 

11 se peut qu'acluellenwnl celle maniere de vo11· 

semble tout naturelle, rnais n'oublions pas que 

Ies generations plus jeunes ont pu l'assimiler grâce, 

justemenL au langage musical constilue par nos 

111aîtrcs, par celte „generati~n d'or„ - telle que 

j<' ,·icns de l'appeler - de la musique i'ournaine. 

Zeno Yancea estime que ~forţian ~egrea procede 

!)ar IP modelage de la melodie populaÎre d'apl'l'S 

IPS necessil<~S dn Jiangag1~ harmoniqLH' differencie et 

non inYel',„1•me11t. Je ne saurais dirc si la relatio11 

l'lltre la melodic et J"harrnonie se realise par celte 

\'Ole, rnais ce qui rnc semhle important c'est que 

l'el le relat.ion existe, sa musique etant, dans une 
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rnesure egale, harmoniq11e de maniere com­

plexe et melodique avec prepondt'.·1·ance. En cc 

qui concerne sa pol~·phonie, Tlll;me si ellP esl 

corn;;ue harrnoniquement, la souplesse clPs tissures 

~' est presente, a\'ec un sens exp1·essif et auto-

1101111· lini'·airf'. r .e Final cli· la Su:nplwnie du 

Printemps el du Concerta po11r orchestre, mns1 

qu1.• tant d'autres momenls, le prouvent. 

Par rnalhf'ur, si un compositeur commence par 

<~I.re qualil'ie de ,.grand harmoniste" ou de „grand 

pol~·phoniste", ce n'est que fort difficilement qu'il 

rcussirn a rnodifier une opinicn generale etablie 

:I la legere .. \insi, pour de nombreuses personnes . 

\Iartian Negrea passe pour un illustre composi­

lPur de mouvcments dansants, radicux et vifs, 

pom· un orchcstrateur briliant, pour un harmo­

niste plein de souplesse. Dans la mesure ou la 

splendidP Tarantelle de sa Suit~ Les Monts 

Apuseni lui a apporte une grande popularite 

parrn1 Ies melornanes. dans la rnemc mesure. 

a-t-elle estompe dans l"opinion de cenx-h't el m1.;111c 

clcs musicien~, la consl'ience de la trrs \'aste palette 

d'expressions que sa musiqne ernploil'. 

ll est \'l'aÎ quc ses oeuvres contiennenL unc „lu­

minosite ct une vigueur conlagieuse"' - tel que 

Doru Popo,·ici le dit en synthetisanl -. mais ii 

ne fauL pas oublic1· ses pages d"humour lmrlesqnc, 

ni celles inlensement dramatiques. ni Ies moments 

d'interiorite lyriquc medilatiw. ni enfin d'autres 

moments, d'aut:res pages qu1 trangressent ces 

st.rictes compartimentages. La „Lamenlation·', la 

Lrnisii·me partie ele son Concerta pour orchestre, 

par exemple. represente un t'xtraordinaire jume­

lage de la doulem et de l'endureisscment extatique, 

serein ; c'est une 1rn1·ification olympienne \Taimenl 

uniquc dans la musique roumaine. 

Considerons sai1s cesse la grande variete des 

genres abordes, du lied â l' opera, des pieces pour 

un seul instrument a cet inoui Requiem ; n' oublions 

1amais sa capacite d'etre en rneme temps un grand 

maît1re de la miniatmP aulant que des vastes con­

structions. 

Sur le degre de force d' hoc:ition, de suggesti­

vite ou d'expression que contienL la musique de 

l\farj.ian Negrea, il reste cncore a m~diter, a me­

diter, L.out en etudiant sans doulc les e1·eations 11111-

sicalcs qu'il a donnees, ainsi que cP-lles que nous 

souhailons encore recevoir. 

I.IVIU GLOOE.\Nll 
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